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C'est un singulier mélange de finesse de sentiment

et de grâce naturelle s'unissant à cette
germanique faculté des combinaisons sonores,
assemblées pour le seul plaisir deles avoir
juxtaposées. Après nous avoir charmés profondément
par des chants exquis, il nous trouble par des
accumulations de sons, de dessins, d'harmonies
dont le sens échappe nécessairement à ceux qui
veulent attribuer une signification précise à la
moindre succession de notes. On ne peut pas dire
que son art soit froid ; mais il produit quelquefois
un effet de froideur par la trop grande concentration

de la pensée et la prédominance du
développement purement formel »

— Le théâtre grand-ducal de Weimar
représentera vers la fin de l'année Mataswintha, un
opéra nouveau de Xavier Scharwenka; l'auteur
reviendra d'Amérique pour surveiller les répétitions.
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Hippolyte Mirande. — Suite de Ballet pour
piano à quatre mains : n° 1 Ballabile ; n° 2 Sabotière

; n° 3 Variation- Valse-, n° 4Rondeau-Final.
Lyon, E. Clot fils et Ce, éditeurs.

Pleine de verve et d'entrain, cette Suite de ballet

est charmante d'un bout à l'autre. Notre excellent

collaborateur M. Jaques-Dalcroze, auquel elle
est dédiée, en a du reste parlé dans un précédent
numéro en termes qui rendent absolument notre
pensée au sujet de cette œuvre, dans laquelle « la

logique des développements, la sobriété des
complications harmoniques, la recherche constante
du pur contour mélodique témoignent d'un retour
volontaire à la simplicité de la forme qui ne fait
ressortir que mieux la force des idées musicales ».

M. Mirande nous en voudra-t-il, si nous disons

que nos préférences vont à la Sabotière (n° 2
de la Suite), dont la franchise de rythmes et
d'allures laisse une impression de force, de santé,
de vigueur extraordinaires.

NECROLOGIE

Est décédée :

A Berlin, une femme qui a occupé naguère
une grande situation dans le monde artistique,

Mme Miihling, mère du propriétaire de l'hôtel de
Rome, le rendez-vous des Italiens dans la capitale

de la Prusse. Née à Brunswick, elle avait
joué la comédie pendant de longues années en
même temps qu'elle était la vaillante collaboratrice
de son mari, qui dirigeait les théâtres de Cologne,
de Bonn et d'Aix-la-Chapelle. Celui-ci fut intimement

lié avec la Malibran et la Sontag, et c'est
lui, dit-on, qui fit connaître le premier- en
Allemagne les Huguenots, de Meyerbeer. Mme Miihling

s'était produite aussi comme écrivain, et on
lui doit de bonnes traductions allemandes de
plusieurs comédies de Scribe. Veuve depuis
longtemps, elle n'avait pas eu moins de sept enfants,
et le 15 avril dernier, elle avait célébré le
centième anniversaire de sa naissance. Elle a
conservé ses facultés jusqu'à son dernier jour,
continuant à prendre un vif intérêt à toutes les choses
artistiques.

Genève. — imp. J.-G. Fick (Maurice Reymond et C"f.
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